
On continue le livre des Actes, nous sommes pendant le premier voyage missionnaire de l’apôtre 
Paul. On était arrêté à la fin du chapitre 13, lorsque Paul avait prêché à plusieurs reprises 
l’Evangile dans une synagogue à Antioche de Pisidie, ce qui a suscité la conversion de juifs et 
aussi de non-juifs issus de la foule présents. Et bien sûr, ces conversions ont suscité l’opposition 
de juifs incrédules et jaloux voyant la foule; Paul, accompagné de Barnabas, ont été chassés de 
leur territoire. La persécution a-t-elle arrrêté l’Evangile et effrayé les nouveaux disciples ? Non, 
bien au contraire, la fin du chapitre 13 nous dit que,  je cite v52 les disciples étaient remplis 
de joie et du Saint-Esprit.  Paul et Barnabas arrivent dans la ville d’Icone ou Iconium, la Parole 
du Seigneur continue de se répandre
Actes 14 (version Segond Révisée Colombe)
1 ¶  A Iconium, Paul   et   Barnabas   entrèrent aussi dans la synagogue des Juifs et 
parlèrent de telle manière qu'une grande multitude de Juifs et de Grecs crurent.
2  Mais les Juifs restés incrédules excitèrent les païens et les disposèrent au mal 
contre les frères. 3  Ils séjournèrent assez longtemps à Iconium; ils parlaient pleins 
d'assurance dans le Seigneur qui rendait témoignage à la parole de sa   grâce   et leur 
accordait de (voir) des signes et des prodiges se produire par leurs mains.
4  La multitude dans la ville se divisa: les uns étaient avec les Juifs, les autres avec 
les apôtres. 5  Et comme les païens et les Juifs, avec leurs chefs, se mettaient en 
mouvement pour les maltraiter et les lapider, 6  (Paul et Barnabas) après réflexion 
se réfugièrent dans les villes de la Lycaonie, Lystre et Derbe, et dans les environs.
7  Ils y annoncèrent l'Évangile.
- 8 ¶  A Lystre, se tenait assis un homme impotent des pieds, infirme de naissance, 
et qui n'avait jamais marché. 9  Il écoutait parler Paul qui fixa les regards sur lui et 
qui, voyant qu'il avait la foi pour être sauvé, 10  dit d'une voix forte: Lève-toi, droit 
sur tes pieds. Il se leva d'un bond et se mit à marcher.
11  A la vue de ce que Paul avait fait, les foules élevèrent la voix et dirent en langue 
lycaonienne: Les dieux sous forme humaine sont descendus vers nous.
12  Ils appelaient Barnabas: Zeus, et Paul: Hermès parce que c'était lui qui portait la 
parole. 13  Le prêtre du Zeus qui est devant la ville, amena des taureaux et des 
guirlandes vers les portes et voulait, de même que les foules, offrir un sacrifice.
14  Les apôtres Barnabas   et   Paul     l'apprirent, déchirèrent leurs vêtements et se 
précipitèrent au milieu de la foule, en criant aux hommes:
15  Pourquoi faites-vous cela? Nous sommes, nous aussi, des hommes de même 
nature que vous, et nous vous annonçons, comme une bonne nouvelle, qu'il vous 
faut vous détourner de ces vanités et vous convertir au Dieu vivant qui a fait le ciel, 
la terre, la mer, et tout ce qui s'y trouve. 16  Dans les générations passées, il a laissé 
toutes les nations suivre leurs propres voies, 17  quoiqu'il n'ait cessé de rendre 
témoignage de ce qu'il est par ses bienfaits, en vous donnant du ciel les pluies et 
les saisons fertiles, en vous comblant de nourriture et de bonheur dans le coeur.
18  A peine purent-ils, par ces paroles, empêcher les foules de leur offrir un 
sacrifice. 19 ¶  Puis survinrent d'Antioche et d'Iconium des Juifs qui gagnèrent les 
foules, lapidèrent Paul et le traînèrent hors de la ville, pensant qu'il était mort.
20  Mais les   disciples   l'entourèrent  ; il se leva et rentra dans la ville. Le lendemain, il 
partit pour Derbe avec Barnabas.
21  Après avoir évangélisé cette ville et fait un assez grand nombre de disciples, ils 
retournèrent à Lystre, à Iconium et à Antioche;
22  ils affermissaient l'âme des disciples, les exhortaient à demeurer dans la foi, et 
disaient: C'est par beaucoup de tribulations qu'il nous faut entrer dans le royaume 
de Dieu. 23  Ils firent nommer pour eux des anciens dans chaque Église, et, après 
avoir prié et jeûné, ils les recommandèrent au Seigneur en qui ils avaient cru.
24  Ils traversèrent ensuite la Pisidie et vinrent en Pamphylie.
25  Après avoir annoncé la parole à Perge, ils descendirent à Attalie.



26  De là, ils s'embarquèrent pour Antioche, d'où ils avaient été recommandés à la 
grâce de Dieu pour l'oeuvre qu'ils venaient d'accomplir.
27  Après leur arrivée, ils réunirent l'Église et rapportèrent tout ce que Dieu avait fait 
avec eux, et comment il avait ouvert aux païens la porte de la foi.
28  Et ils séjournèrent assez longtemps avec les disciples.

Le progrès inarrêtable de l’Evangile

La prédication de l’Evangile suscite à la fois de nouveaux croyants et de 
l’opposition et ne peut être arrêtée pour la gloire de Dieu.

1) De nouvelles conversions et les progrès de l’Evangile malgré et à cause de la 
persécution rendent gloire à Dieu
2) La Création montre la bonté de Dieu pour que nous lui rendions gloire 
3) Les croyants persévèrent face à l’opposition et rendent gloire à Dieu en église 
pour les progrès de l’Evangile
 
1) De nouvelles conversions et les progrès de l’Evangile malgré et à cause de la 
persécution rendent gloire à Dieu
A Iconium, Paul et Barnabas se rendent dans la synagogue comme à l’accoutumée pour y 
prêcher l’Evangile. Barnabas est aussi appelé apôtre, comme Paul v4 alors qu’il ne faisait 
pas partie des douze,  mais il accompagnait Paul, le treizième apôtre, et probablement 
avait été témoin de la résurrection de Jésus. La prédication de la Parole amène encore et 
toujours ce double effet : la foi chez certains, et opposition de la part des non-croyants. 
Beaucoup de juifs et aussi des païens crurent suite à la prédication de Paul et Barnabas. 
14:1 Mais les juifs non-croyants usèrent de leur tactique habituelle monter des gens contre 
les apôtres, ce qu’ils avaient déjà fait à Antioche de Pisidie pour chasser Paul et Barnabas 
Actes 13:50  Ici, à Icône, ils excitent et unissent des juifs et des païens incrédules contre 
les frères Paul et Barnabas v2 . L’opposition rencontrée à Icone va-t-elle décourager Paul 
et Barnabas ? Non, le v3 commence ainsi : Ils séjournèrent assez longtemps. Ils 
n’étaient ni découragés ni effrayés, Ils parlaient plein d’assurance v3, comment est-ce 
possible ? Réponse suite du verset v3 Ils parlaient plein d’assurance dans Le 
Seigneur, v3 . Une autre traduction Segond dit « appuyés sur Le Seigneur ». Leur 
assurance leur venait du Seigneur avec eux qui confirmait leur parole par les signes et les 
prodiges, autrement dit les miracles qu’Il opérait par leurs mains (Marc 16:20)
Et bien sûr, de voir tant de conversions aussi bien chez les juifs que chez les non-juifs les 
encourageait à continuer aussi, parce que C’était le Seigneur qui rendait témoignage à la 
Parole de sa grâce, et c’est Lui qui devait être glorifié. Evitons de dire j’ai converti 
quelqu’un, mais plutôt Le Seigneur l’a sauvé.
Si les conversions se sont multipliées, l’opposition devient de plus en plus manifeste, rien 
de nouveau, la ville s’est divisée, les uns pour les juifs, les autres pour les apôtres qui ont 
vu arriver païens et juifs non-croyants arriver pour les lapider  V5.
Quand on voit venir un danger, faut-il rester sur place, ou partir ? que faire ?  Le texte 
nous dit que les apôtres ont réfléchi. S’ils mourraient en martyr, l’Evangile parmi les 
nations serait stoppé, mieux valait plutôt fuir dans une autre ville où se réfugier, ce qui 
permettra en même temps d’apporter l’Evangile plus loin. C’était aussi suivre la Parole de 
Jésus à ses disciples : Matthieu 10:23 Quand on vous persécutera dans une ville, 
fuyez dans une autre.
Application pour nous : devant un danger, ou devant une décision importante, on peut se 
poser la question ? Quelle est la bonne décision, rester ou partir. Le Saint-Esprit a conduit 
Paul et Barnabas dans la bonne décision, croyons qu’Il  veut nous aider aussi à trouver la 
volonté de Dieu dans les décisions importantes. Nous poser aussi cette autre question va 



nous aider : Quelle est ma motivation ? Si ma motivation est de faire avancer le royaume 
de Dieu pour la gloire de Dieu, comme cela l’était pour les apôtres, alors on est sur la 
bonne voie.
Aussi, il est écrit que Paul et Barnabas ont décidé après réflexion. Ne nous privons pas de 
réfléchir ensemble avec un frère ou une sœur, c’est aussi une grâce d’avoir l’Église.
Ont-ils prié ? Le texte ne le dit pas, mais ça m’étonnerait qu’ils ne l’aient pas fait. Ici, la 
Parole a choisi de mettre l’accent sur réfléchir ensemble.
Même scénario donc qu’à Antioche de Pisidie, la persécution amènent les apôtres à 
quitter la ville d’Icone, et à évangéliser d’autres villes où ils se réfugient, à commencer par 
Lystre, une colonie romaine. Paul avait bien dit précédemment aux juifs qui avait rejeté 
son message à Antioche de Pisidie. Nous nous tournons vers les païens 13:46.
- Un infirme de naissance écouta Paul annoncer l’Evangile. Jésus a dit Luc 10:16 Celui 
qui vous écoute m'écoute. Paul a vu que l’infirme avait la foi pour être sauvé v9. Sauvé 
peut se traduire aussi par guéri, En écoutant Paul, l’infirme était-il conscient que son 
premier besoin était son salut, d’être réconcilié avec Dieu avant celui d’être guéri ?
Toujours est-il qu’à l’ordre de Paul d’une voix forte de se lever droit sur ses pieds, l’homme 
a manifesté sa foi, il se leva d’un bon, il a été guéri. La vue de ce miracle entraîna un 
enthousiasme religieux chez ces pauvres païens qui ne connaissaient pas Dieu et qui 
prennent Barnabas cité en premier et Paul pour des dieux qu’ils veulent adorer. En effet, 
ils pensent qu’ils ont reçu en la personne de Barnabas la visite de Zeus, dieu suprême des 
grecs dans leur mythologie, appelé Jupiter chez les romains. Et ils assimilent Paul, qui a 
parlé pour annoncer l’Evangile et pour guérir l’infirme à leur autre dieu porte-parole de 
Zeus, Hermès, Mercure pour les romains. Probablement qu’ils ont fait l’amalgame avec le 
vrai Dieu et son Fils incarné Jésus-Christ qui est sa Parole venue jusqu’à nous, puisque 
Paul était en train de leur annoncer l’Evangile. 
Voilà donc les témoins du miracle de la guérison de l’infirme à parler d’une voix forte dans 
leur langue, et vouloir offrir un sacrifice en l’honneur de Barnabas et Paul qui l’apprirent 
v14. Ils ont immédiatement et vivement réagi, en déchirant leurs vêtements pour exprimer 
publiquement leur refus et leur tristesse. Ils ne veulent surtout pas être l’objet de leur 
idolâtrie, déjà parce que l’adoration ne revient qu’à Dieu seul, et aussi parce que les 
laisser faire aurait été un danger plus subtil pour la foi chrétienne que toutes les autres 
oppositions, pour risquer d’arrêter l’oeuvre missionnaire. Bien sûr, ce n’est pas Paul, ni 
Barnabas qui a guéri l’infirme, Paul n’a été que l’instrument de Dieu.
Application pour nous, rendons-nous gloire à Dieu lorsque quelqu’un de chrétien ou pas,  
admire votre caractère, ou votre éloquence, ou vos belles œuvres, votre savoir-faire. C’est 
Dieu qui sauve et c’est Dieu qui fait grandir. Rendre gloire à Dieu peut susciter des 
questions, comme une perche tendue pour annoncer l’Evangile et témoigner de qui est 
Dieu, Créateur du Ciel et de la terre, c’est ce qu’ont fait Paul et Barnabas. 

2) La Création montre la bonté de Dieu pour que nous lui rendions gloire
Barnabas et Paul vont donc rendre toute la gloire au vrai Dieu, en le présentant sous 
l’aspect du Dieu Créateur, pour que la foule lui rende à son tour gloire, et fixe l’attention 
sur le message et pas sur les hommes ni sur les miracles, sur Christ, pas sur ses 
serviteurs qui ne sont que des serviteurs, des hommes de la même nature qu’eux v15.
Ils leur présentent Dieu créateur, qui s’est révélé dans la nature qui  rend témoignage de 
ce qu’Il est par ses bienfaits v17 qui prend soin même des païens qui ne le connaissent 
pas et qui ne connaissent pas la loi juive. D’ailleurs, Paul ne leur cite pas l’A.T. comme 
avec les juifs. Il leur présente Dieu comme étant Celui qui envoie à tous les hommes la 
pluie, les saisons fertiles, la nourriture pour les besoins de le leur corps montrant ainsi sa 
providence, qu’Il est bon, ce que même les païens peuvent comprendre. Même une 
simple orange au goût délicieux déjà découpée en quartier montre la bonté de Dieu pour 
nous (pour les enfants). C’est Dieu qui remplit le coeur des hommes de joie lorsqu’ils se 



retrouvent pour un bon repas. Dieu Créateur les a laissés suivre leur propres voies, mais 
depuis la venue de Jésus, il est urgent pour chaque être humain de se convertir, ce sur 
quoi Paul et Barnabas insistent. Ils les exhortent à se détourner des choses vaines, qui 
n’ont aucun but, pour se tourner vers le Dieu vivant et vrai, le Créateur. Ils appellent ce 
message la Bonne Nouvelle, l’Evangile. On est dans le temps de la grâce, viendra le 
temps du jugement. Dieu vient appeler les hommes à le suivre, Il est le bon berger en la 
personne de Jésus qui a donné sa vie pour nous (Jean 10). La conversion c’est faire 
demi-tour c’est laisser son ancienne vie derrière soi pour suivre Jésus, et on ne peut à la 
fois avancer et regarder en arrière.
Nous avons ici une application lorsque nous partageons l’Evangile, pensons à parler aussi 
du Dieu Créateur qu’on ne voit pas et de la création qu’on voit, c’est parlant pour tous les 
hommes. Il a tout créé par sa Parole, Jésus-Christ mort sur la croix et ressuscité pour 
nous pardonner nos péchés. 
Puis v19, à nouveau le même schéma qui se répète, en parallèle au succès de l’Evangile 
surgit l’opposition de la part des non-croyants. Des juifs d’Antioche de Pisidie et d’Icone 
ont été jusqu’à suivre Paul et Barnabas à Listre et ont excité les foules qui lapident Paul et 
qui le traînent hors de la ville pensant qu’il était mort. Remarquons la versatilité des foules 
qui se laissent manipuler, la même foule qui a voulu adorer Paul et Barnabas veut 
maintenant les lapider.  Ca nous rappelle une autre foule, celle qui a accueilli Jésus avec 
enthousiasme à Jérusalem, et qui quelques jours après a crié Crucifie-Le.  Ce ne sont pas 
la vue des miracles qui sauvent, qui changent les coeurs. Le salut est une affaire 
individuelle, je ne crois pas parce que mon voisin croit, mais parce que j’ai été convaincu 
de péché et que Jésus est mort et ressuscité pour me sauver. C’est aussi une mise en 
garde à ne pas toujours suivre le plus grand nombre, les dernières manifestations 
lycéennes où se sont mêlés des casseurs l’a bien montré. 
- Les disciples secourent Paul. Lui qu’on croyait mort, loin de se laisser effrayer et 
décourager, se lève et re-rentre dans la ville. Dieu l’a gardé de mourir, Paul, à peine remis 
de ses blessures, on peut le croire miraculeusement, part ensuite le lendemain pour Derbe 
avec Barnabas, pour y faire quoi ? Pour continuer calmement d’évangéliser. Et nous, 
aurions-nous persévéré si l’opposition surgissait ? Eux ont continué en faisant un grand 
nombre de disciples v21. Jésus n’a pas dit en Matthieu 28:19 Allez, faites des églises de 
toutes les nations, mais Allez, faites des disciples de toutes les nations. Un disciple fait 
d’autres disciples, c’est dans son ADN, comme un oranger fait des oranges. Et les 
disciples forment des églises, c’était la stratégie des apôtres.

3) Les croyants persévèrent face à l’opposition et rendent gloire à Dieu en église 
pour les progrès de l’Evangile
Paul et Barnabas persévèrent dans leur voyage missionnaire, et là il est temps de 
réfléchir, faut-il aller encore plus loin, ou plutôt faire le chemin à l’envers vers les villes d’où 
ils ont été expulsés à Lystre, Icone et Antioche de Pisidie, pour y retourner voir les 
disciples qu’ils ont fait dans ces villes.  Ils optent avec courage pour la deuxième option, ils 
ne se limitaient pas à juste évangéliser, mais aussi à faire le travail de suite. Ils fortifiaient 
les disciples pour qu’ils parviennent à la maturité de Christ, à devenir comme lui,  les 
exhortant à persévérer dans la foi, de quelle manière ? En leur disant soyez heureux vous 
n’aurez plus de problème ? Pas vraiment, ils les avertissent des tribulations qui attendent 
les chrétiens, ne soyons pas surpris quand elles arrivent ! v22 C'est par beaucoup de 
tribulations qu'il nous faut entrer dans le royaume de Dieu. Déjà, soyons clair, on 
entre dans le royaume de Dieu d’abord par la nouvelle naissance lorsque quelqu’un se 
tourne vers Christ par la foi. Les apôtres parlent ici du royaume de Dieu dans son aspect 
futur et glorieux. Dieu ne nous a jamais dit que les chrétiens seraient exempts de 
souffrance, la souffrance est normale, Jésus a dit s’ils m’ont persécuté, ils vous 
persécuteront aussi (Jean 15:20).Pas de gloire sans souffrance, mais Le Seigneur a 



toujours délivré Paul, c’est un encouragement pour nous tous. 2Timothée 3:11 A quelles 
souffrances n'ai-je pas été exposé à Antioche, à Icone, à Lystre? Quelles 
persécutions n'ai-je pas supportées? Et le Seigneur m'a délivré de toutes. 12  Or, 
tous ceux qui veulent vivre pieusement en Jésus-Christ seront persécutés.
Aussi, il nous est dit que Paul et Barnabas firent nommer avec jeûne et prière des anciens 
dans chaque église.  Les anciens n’étaient pas choisis dès le premier passage des 
missionnaires, mais dès leur seconde visite, ce qui laissait le temps au Saint-Esprit de 
travailler dans le coeur de ceux qui seraient choisis, et aussi de ceux qui les choisiraient 
(commentaire du disciple Mc Donald).  A l’époque, il ne fallait pas longtemps pour établir 
des églises autonomes, avec si peu d’enseignement, dans des villes païennes avec 
beaucoup de non-juifs ne connaissant pas l’A.T., et la Bible n’étaient pas encore achevée.  
Aujourd’hui, les apôtres sont morts, mais toute la Bible est terminée, nous trouvons le 
profil pour choisir un ancien en 1Timothée 3, Tite 1, qui met l’accent sur la vie de la 
personne avant ses compétences. Mais aussi, un ancien doit être gardien de la saine 
doctrine, et capable d’enseigner, ce qui laisse entendre qu’il doit bien connaître sa Bible, 
et prêt aussi à se former. Au début, les païens convertis n’avaient que l’Evangile de Jésus-
Christ, le point de départ à toute formation, à toute formation de disciples, à toute école 
biblique est ce même Evangile qui touche les coeurs et suscite des serviteurs.
Et le but missionnaire est toujours de faire des disciples en prêchant l’Evangile, de les 
enseigner, et de les aider à implanter des églises en s’organisant et en nommant des 
responsables. L’oeuvre est ainsi affermie. C’est comme ça que l’Evangile est parvenu 
jusqu’à nous depuis les apôtres, c’est l’oeuvre de Dieu qui est ainsi glorifié dans l’Eglise. 
-  Sur le chemin du retour, Paul et Barnabas passent par Perge où ils ne ratent pas 
l’occasion d’annoncer la Parole. Puis, arrivés sur la côte, ils prennent le bateau jusqu’à 
Antioche de Syrie,  d'où  v26 ils avaient été recommandés à la grâce de Dieu pour 
l'oeuvre qu'ils venaient d'accomplir.
Retour à la case départ pour rendre compte à l’Église qui les a envoyés non pas de ce 
que eux ont fait, mais de ce que Dieu a fait à travers eux. v27 ils réunirent l'Église et 
rapportèrent tout ce que Dieu avait fait avec eux, et comment il avait ouvert aux 
païens la porte de la foi.
Paul et Barnabas rendent humblement toute la gloire à Dieu. C’est Lui qui rend 
témoignage à la Parole de sa grâce, donne de l’assurance, fait des miracles, v3, c’est 
encore Dieu qui a ouvert la porte de la foi aux païens v27. 
Fin du premier voyage missionnaire de Paul en Anatolie.  Dieu est Lui-même avec tous 
ceux qu’Il envoie. Paul et Baranabas étaient des hommes comme nous v15,que ça puisse 
nous encourager à persévérer dans l’oeuvre du Seigneur.


